
Joueur : Guillbert
Nom : Bouftoux

Cannibale élu de la Geule (75 points)

M CC CT F E PV I A Cd Svg
6  3  0 5(7) 5(6)  4 2 4  8   /

Options :
- [Grand Nom] Cherche-Gueule : (10 points)

Boufthou reçoit un bonus de +1 en Endurance mais devient sujet à la stupidité
- [Arme Magique] Attendrisseur : (50 points)

Arme à deux mains qui suit toutes les règles habituelles des armes lourdes ; une figurine blessée par
l'Attendrisseur (après les sauvegardes, etc.) ne perd pas 1 mais 1D3 Points de Vie

Règles spéciales :
- Coup Fatal
- 1d3 pv par blessure

Background :
Boufthou est un ogre dégénéré qui a grandit au fond d'une immense faille, rejeté peu après sa
naissance par ses géniteurs à cause d'une difformité abdominale : un ventre si creux que sa faim
était réellement insatiable.

Cette faim sans fin l'a amené à se nourrir de tout ce qu'il pouvait porter à sa gueule, ce qui a assuré
sa maigre subsistance sans jamais calmer la douleur qui lancinait encore et toujours dans son
ventre : ce supplice était en fait du à l'affinité particulière qui le lie à la Gueule. En effet, il a
toujours été attiré vers l'Est par une force inexorable.

Lorsque, grâce à tout ce qui tombait dans sa faille dont les restes (et les enfants difformes) de la
tribu qui l'a chassé, il a pu avoir assez de force et d'endurance pour escalader les parois abruptes qui
le séparait du vaste monde, s'arrachant au passage quelques griffes et phalanges, il a d'abord cherché
à se nourrir jusqu'à étancher son appétit.

Ce fut donc par une nuit d'automne qu'il surgit de son trou, surprenant ses anciens congénères. Il
attaqua en premier la yourte la plus appétissante, celle du chef de la tribu, et massacra tous les ogres
jusqu'au dernier nouveau né avec la première arme trouvée (celle du chef qu’il trouva très efficace),
puis les engloutit sans mâcher jusqu'à tomber en catalepsie.

Boufthou se réveilla avec une faim encore plus terrible. Il essaya donc de manger encore quelques
ogres et gnoblards, mais rien n'y faisait, son ventre restait désespérément insatisfait. Il partit alors en
direction de l'Est pour trouver ce qui l'avait poussé à sortir du piège dans lequel on l'avait jeté.
Après des semaines de marches dans les Montagnes du Bord du Monde (où il put goûter beaucoup
de mets qui lui étaient jusque là inconnus, dont un géant qu'il tua en deux coups grâce à son
nouveau joujou) et dans les steppes désertiques qui entourent sa divinité, il arriva près d'un
immense cratère dans une atmosphère suffocante, d'une chaleur et d'une sècheresse qu'il n'avait
jamais connu et ne connaitra plus jamais par la suite.

Ce voyage lui apporta une satisfaction telle qu’il en oublia quelques instants sa faim, il connu pour
la première fois de sa vie un sentiment de plénitude. Il avait trouvé ce qui lui causait ce fléau et la
foi qu’il alloue depuis lors à ce trou - cette cavité qui lui rappelle celle où il a vécu durant des
années et qui l’a poussé à subsister grâce à son immense pouvoir - lui apporte une résistance
extraordinaire et calme ses douleurs et son appétit à chaque fois qu’il repense à ce jour.



Depuis il parcourt le monde pour goûter à tout ce qui le constitue et, si possible, à tous ceux qui le
peuple, faisant toujours des offrandes à sa divinité qu’on appelle la Gueule. D’ailleurs il ne connaît
ce nom que depuis peu car il ne comprenait pas un seul langage jusqu’à ce qu’il rencontre un
congénère dégénéré, un autre cannibale qu’il ne massacra pas immédiatement, intrigué. Ce dernier,
chasseur émérite d’un tyran proche de Graissus Dents d’Or, lui apprit les balbutiements du langage
ogre et lui offrit un nom qui lui sied bien.

C’est grâce à ce nouveau savoir qu’il apprit qu’il existait des tournois (sorte de massacres
organisés, chose plutôt difficile à concevoir pour lui) dans lesquels on pouvait goûter des mets
provenant de tous les continents (autre mot assimilé très récemment) si l’on arrivait à les tuer, et que
l’on pouvait même acheter (terme qu’il comprend encore bien mal à vrai dire) tous les ingrédients
possibles si l’on arrivait à tuer tous ceux qui veulent tuer les autres participants ... c’est là que
Boufthou a du mal à saisir l’organisation d’un tournoi : il faut bien tuer tout le monde comme dans
les massacres qu’il a accompli jusqu’alors ?!?!!


